
HfVMHPP 

***** **+_**«***** 
•uP 

LOI*, le • toal 1M. 
Rédadteai tn CI***, 

d* Lille vient d'eu 
ts Prit» 

rae du Chanfour. A i 
• Lille, te 6 mal 1908. 

i Monsieur la PrAMdUht, 
i ttiit* à notre réunlor: 

JlBaftgffflir^at.̂  
rann ovs HUir eui m en 
A « r i d é d* voua ac*nAU««f do Mail • H t m et d'un majuauvr* 

arant au moins six mol* Int 
*/utocfipBdu tur tes registre! 

•ara reçue par le Buread 
.. an^êtot* un eariati» nombre 

'autrae Entrepreneurs, le mercredi 13 mai, » a sic hauie* «a aoif. a la asile ,dea Pré* 
de l'Avenir, rue de 

prja*»A*. * 

u ne faut pas désespérer de voir 

Anrès te crime des cléricaux assaillant 
te cabaret d« candidat Lucien François, 
te cambriolage du cabaret du candidat Hili 
tron ne ferait féal mal dan* le tableau. 

Ce serait du plus bel effet sur les ê l e c 
tenu* soetolistes du Foutenoy. 

Si 1' « Égalité » ne sort pas cet argu
ment, c'est qu'elle n'y a pas songe, 

enne raison de s'artei lVF&ù£ 
Mrmiirirr le MédicsMrr «A 
de nue sentiments distln» 

P. 0., te secrétaire M* la Corporation. 
1 P .C. CuaTton. 

ÏM 
'»m mm 

•v 
**T LE 

C A S B L A N C 

SUCRE BÉQHIN . 
• m •îireA*.'»***"' mi n e 

a****) MM. - Jeudi, i sept haure*. 1* 
]aUM Gaorga* rrurtez. » en*, «ut-toit d» etert 
sa* frardats, 43, Me Bru£Maisoh . et tra
versait la ras «n canraaL Dan* a* plAti-
péteAton U fit aa teux-pa* ai tomba, sa bbJ»-
a*m *na*s grttoernnnt ara genau. 11 rafat 
aUBAftcX U» soto* d'an d**teur de paaauge. 

•AIMT AMBRÉ 

OU l _i/^ ir i N a V — bit cteaaltdar de 
raatB» Laaaaéi ÏÏiii»**rntos, ru* Carnet 
noeWM AMUUf Moritou, » ans, dataeawant 

HSSflTABmS'nWa. 
a ^ Û M «te srratoe*. 

ItoiBifi a «M *Aroc**nnnt brillé au dos, 
a a i épaules, aux braa et au visage. 

aUMIUtT» 

Ptoe-TJ 

a. — La cadavre d'à» bassine a 
Marque, •on loto du poat. On a u 
ÎTn» eane rjteatowi aa Manda ï 
«JH afla^pîotoWw. ras daParta. 

W A M B M S H I C l 

Yaaden-
:h et Çte. n 

Ue «naikunr 
n'arrivant O**. 

îSÏStSaS'l. 
r*ûr*Ux drrta prendre aa 

«SB-
aeltrtac Le tiai 
moins d*u* moi» 

B A I B M U X 

. eut** las sur» 
«ne fraeutra dé 

r t a t P U U i v i 
malfai. 

tenait , à la 
a T«mpteu**. 

"dé nnlt. M. Fuaniean. fat heu 
. _ i» an ***• Bnv te tout» ou* «tant 

lataaortns. U alla chercher M. Lnmpun 

ftOUBAÏX 
«I ' • • •"•!• 

POURQUOI PAS? Un candidat colléattriste, te citoyen 
H il trop, caoarrttor rue de la Chapelle-
Carfette, a aa aa burette oaihtrtelAe, mer-
créai salr, pftfidAnt qu'il se trouvait ail 
TbéAtr* du Fontenoy Las camfcri&l«UM 
lai »nt Bris dite série dé meaurés AS AtAlb, 

Sn* somme dé d k francs et 150 Jetons d« 
l eoaMratiVe « La Paix »... 
Voila un fait-divers très banal, comme 

Mais 
on en apprend tous les jours. 

ni 

MM* lidttoll da M Uààmnm, d'après 
te fép1ro«5Hten du Waiitt-Suâirt 4t Turin. 

Le feu— On cotnm«ac«m#nt d'incandie s'est 

Lé féu a été coromunt<jué » - ~" 
mant de la laine par une î 
croit-on, d'une turbine, n a 

q ^ l ^ % r o i t ^ u * é t e v é e ? ^ m p ^ ^ 

Un ban électeur asatoHeai. — L' 

ieu, rae Çaraeai» 

- pu être éteint par 

oueller a arrêté,'mercredi soir, 
loosa, 58 ans. qui s'en allait. 

. V É J ^ f f é S J ^ ^ i J m S ^ r - V a n S y n l c t e r . 9 ^ le fltemiii du mensonge. Kt pote ça lui sied 
ai bten. Une question dbabftuste... 

La scène de sauvagerie 
D£ MARDI SOIR 

L»OI» D I L P f l t R t é«T • M M ItOaiT 
D M SUIT*» 6 t L'ACRESSION 

M. te doéfcur Bote, médecin Mates», a 
bter mdtili, A te morgue de l'flb-

e U Fratordité, A l'autdpefe de Louis 
. M, plue connu soua te nom de « Pou-

poute ». 
Il a constaté que le maibsuraux mar

chand de journaux avait bten euccûtnaé 
aux suites de la blessure qu'il s'était faite 
mardi soir, s a tombant, lorsqu'il fut bru-
tatemant renTétat par tes monteurs Atectri-
eteus tiwnpan sur tes lignas des Traanways 
Mongy, et qttt, eartant te ras du réetauraiit 
de r « Univet l », où ils avaient fait d'abon-
etenAan lioaslons, traftoiianl tontes le* per-
M a n u «a'ila reneontratent 

Le médértn A relevé Ane Irneaurd du 
crnSte longue de vingt carrUmèerea et s*é-
tendant du milteu de te tête A la tettbe 
droite. 

Une namorragte oératoraie s'était pro
duite derrière RraMle gaueba ; de* eailtoU 
de sang se lataarquateat dans le otaur 
drart ; ea fait démoVitre que I/iufa Detfrdre 
est mort par eeabirxte. 

Un détail qui n>tonnera aucun de ceux 
qui connaissent te marenand de journaux 
et ses habitudes d'intempérance : il avait 
te rote jauni par l'alcool, dont U abusait 
tonibletneni. 

Nous aurions voulu n* pas devoir rave* 
nir w r 0e réelt fenUiatte At sètarnroe*t 
raeneanfar fait de te scène de mardi soir 
par le « Réveil-KgalitA ». Pot1 reapact pour 

:teur*. nous aurions déai/A ne pas 

"assf' rtglijailssia ddondeo hter par te 
-enuior une fois de plus dette infecte bouc. 

nuilte que la bonté n'effleure plus tÉaiMii 
onoii.taîia, noua oblige cependant A dire 

un dernier mot A ce sujet. 
Se rendant compte, sans doute, du dé 

goût que son odieux riait avait provoqué 
par toVte te vifieTle « Reveil-KgaCté » fait 
un pas en arrière et se montre beaucoup 
moisM eatagarique dans ses stupides accu
sations. 

Sans dire nettement que la politique n'a 
été pour rien dans raftreeston «a mejrdi, 
il n affirme bten avec te même aseitrance 
que les baaquetours de r •< Univers » airi-
geaieot teurt •top^BOe é o a t r i J j cabarvt 
tosru par 
François. 

t Dans 

la i Lueten 

un aeees de faite tarisajee» dti-il, 
Os sf sont lancés sur U }uui w n Luc»#»i, 
•IL Mon oçtAte leneee sur «etu maison ». 

ÇtiT* ^rOjTh'est plias maj*t»nant 
Trlsta* individus que eaux qui n'ont, 

pour mener une c mis» agis» éteaaarate, que 
des eseacas aussi peu wi.ntotsiisteUii. 

mÊÊÊ—mmmmmimm—Ê—mmm 

DÉPÊCHES DE LA NUIT 
La Fête de Jeanne d'Arc 

AORLSUMS 

fe-tTAIfOlt PU$» * 

lTuDFFiaîltÀfcm»fcu 
Orléans. - L'eriaoUaUeme lut indes-

Cioiïhte eu moment de U remise de 1A-
Ldail par le^»5re entre les œ»in* de 

jÊÊÊÊ/fÊÙÊÊÊ 
combteo lés tnneatisas 

aalnteoir les trad*tton* de tett» 
•traite partit fa remplacement de 

l'ancien fort des TooreJles. 

trois ou quatre oalUe personne» rempus-
Mtefld te pjace Sainte-Croix et toutes les 

U çter»é d'Ptldana avant A sa tAte Mgr 
T e » e ^ . > ê q ^ T o r 1 Ê n » , et quatre prt-

^ ° p s î o » t o n l 4 r » e w u r d o n rAsonne. et 
lesUtobours et cuirons sonnent u au d(a-
peau » ou A l'Etendard, tandis que les 
«ours de U cathédrale s'illuminent d'une 
Ifteur rouge, taisant ressortir les détaite de 

Le conseil municipal'a pria place en fane 

L'A* Wfitabte ovation est faite à I» ban
nière de la Vierge lorraine, au moment de 
la présentation, tondis qu'un chœur de 
plu- de 500 voix entonnent te cantate A 
l'Etendard. 

Dteesars du Maire 
Le aaaiea pfoaor.ee ensuite te* quelques 

parâtes iui»asrtti : 
• Deux années. Monseigneur, se sont 

écuuMes depuis le jour où pour la première 
lois, — tel te chef des échevine du quin-
aiAaae siècle, — j'avais l'honneur de vous 
admettre l'étendard de Jeanne d'Arc. 

Notre deu*e et courageuse héroïne a dO 
• o u * savoir gré des efforts accomplis pour 
rétablir, dans nos fêtes des T et 8 mai, l'u
sa** traditionnel. 

Nous avons eu, en le faisant, la convie
ns rA&onflre aux sentiments preoqu'u-

e la population erléenate*. 
les tradit ions intanglbtes se 

A jamais, fwt *« voiu que je 
époaant autre vos mains l'éten-

gc la Ubératriee d'Orteana. » 

eelte «o la VLlte d'Orléans et eeUe de la 
France. 

Monseigneur développe avec son élo
quence nabituélie ces trois points et ter-
•t ins en disant : 

« •*»*• et mai. St. !e Maire, nous don
nons A Orléans la joie qu'Orléans désire. 

mette te bannière de Jeanne d'Arc entre les 
SBAÏM daTTÂrebawegue de Parts .- elle ne 
saurait être mise entre des mains plus fi-
dèlassbint «—«•—-— _ 
• " "^^ • S T ^ ^ s v v ^ ^ * 

Mgr Amette 
répond que la bannière de Jeanne d'Are 
ne peut être mieux placée qu'entre les 
mains de Mgr Toucbet qui a tant fiait pour 

Jeanne d'Are. 

[Ant Mas-
test Tou-

..u Utubant, dan» 
te Balte des Pas-Perdu» d* la Gare, en criant i 
« A bas te France ». 

Ernest Toulouse est tons domicile fixe. Quel 
dommage que les coUeauviaUs d* la • Paix • 
n'aient pas coi 
Rs eussent-
Fontenoy. 
un* voix d* plus pour eux. 

Uns eetne d* vialeitws. — Rentré Ivre cbes 
lui, mercredi sair, vers onze hwudS, Victor 
Vanwynacker, 32 ans, peintre ,nie de Bou-

ines, cour Foniier. 7, cassa vases et vaisseil* 
d battit eaVfèM plArre son frère et sA soeur. 
L* pOltoe avertie Mit la main au collet dé 

«ta? Vaatrynaekèt. 
Os *ue Pen trouve. 

rue 
A* 

M. osoar Desehsmps, 
te d* l*Oxosnalas, 1*6, a trAuvé, sur le champ 
» foire, une montre An argent pour homme. 
— Mlle Flore Leeéercq, îue du Duc, cour 

TetseUn, s trouvé, quar de Brest, un* montre 
en actor Oxydé peur dama. 

Teaaa «aa t s to i s i . — L* servie* A* to four
rière, continue A fonsttoaaer et fait chaque 
jour ample reçoit* de ssanu*. Ad cours d» u 
dernière tearnée, etoq chiens ont été capturée 
«t bn* cuntravanéton AraisA*. 

ATAT-UIV1L »C teOUfAAIX 
MagaJfeaju* ehoto d'Arttotoa pour ••pMMto 

R M d u l M e x , B . l d a i » n T H 0 1 s U a F l L 8 
du 7 mal 

Plat, avenue Julten-
u r n e jJjpn-AÎtert, 

.. avenue Jnlten-La-
i. boulevard de Bel-

de d'ÀJÉgr. cour Va, 
in. rue Saint-Louis, 

Detretin. voyageur dé 
assart, sans profession. 

uardCatteâu. ouvrier ènjlàtoge d'art. 
me Ptouvost, sans profession. — André 

ouvrier en tissage dart, et Aline 
sans prolession 
— Léon Brulors, t mois, avenue Ju-

te. — Louis Oelfrère, 54 ans, mar-
Jonmaux. Orande-Wace, t. — So-

rofessten, rue 

ache. — Louis 
t. C , 

80 ans. sans p 

LANNOY. — Naissanca — MaroeUe Duhaut, 
rue Nationale. 

• • w w v w • •• i 

HEM 
Aeeldsnt du travail. — Chez M. Brasnè-Cou-

sinrte, brasseur, au Petit-Lanno; 
* iloa r.tAtn#li i H»Tnaiii 

—4r, au, JWit-Wuinoy, up garçon 
breaeear, M. Jules Clément, demeurant A Lys 
a eu la main et U poignet gauche broies 

19 jours de sauf co un jet d* va 
plicauons. Dpsteur Caudmant. 

— Chea MM. Parent-Bourguet et C», un 
alde-tlsaéfand, \i Alfred Waques, 13 ans, do
micilié au hameau du Nouveub-Mofiae, A Lys, 
a eu te paume d* te main gauche coupée dans 
toute sa largeur par une verge. Vingt Jours 
d* repos Docteur Caadmont. 

AoeMsnt du travail. — Chea MM. Parent 
et Boargudt, un aide-tendeur, M. Delacroix 
Jutes, 15 ans, s'est coupé à la main droit* en 
routent couper un fil de lisière. Huit jours. 
Docteur Coubronne. 

HEM. — Du 1er an 6 mal. — Naissance-, -* 
Chartes Pheifier, PetiwLaanoy. 

Décès. — Adèle CouBtnna 68 ans, petit-
Lannby. 

HEM. — Du 7 mal. — Naissance. — Jeanne , 
Décooégruas, ctvron. 

TRIBUNE PUBUQUE 
Monsieur le Rédacteur 

du Journal l a CroU. 
P«rm*tt*t-nous d'user de 1* publicité de 

votre estimable journal pour protester s a nom 
a e l o u i le« nabltantsdu quartier des Francs, 
contre la déclslsn odieuse prisa contre non* 
par Monatett* Dron 

Trouvant sans doute : la progression ef
frayante de toute» tes eontritertfons, l'aug
mentation des droits d'octroi, le nouveau 
droit sur le charbon encore insuffisants. Mon' 
sieur Dron, sur la proposition du citoyen Del-
phin Dumortiçr, a cru bon d'établir un impôt 
même sur les mort*. 

Au moment où les ressources de la famille 
font généralement défaut, per suit* das trais font générr 
occasionnel 

TOURCOING 
*» i • i i i n • s i ii •* 

Le scrutin du lO mal 

Nous sommes A l'avant-vaille du scrutin 
do hnllrrttagw. Le parti lao^cal-e^ciaiiete se 
reaaet en tampagne avec aa liste du pre
mier tour, éclopèe par un ballottage deeae-

* treotx. 
Le penrti awKtelteto unifiA a pris une autre 

Attitude. DA* te auriandernafn dn pwsnier 
tour, 11 rlwaiandaal par écrit aux radicaux-
sociaiistas de lui faire une plane sur leur 
liste. Onze anctolssto» unifiés auraient pris 
la place des huU aorte lleteii qui figuraient 
totr to liste bèooarde, sans l'agramexit de la 
seetton touruueasnoiae du parti et, «non. 
toeés rtoltosaia auraient été tâtonnes. Dans 
le osa eu cette proe»oaitten serait rejetée, 
tea « Unifié* » aietitoiaistit tes radioaux-
eactellMsM du'ito n'en auredent pas moin* 
publié une ltote itossiiooAii cotntne U vient 
d'êare dit. 

Les rauicasu-exKAastotes upuo*Antnt un 
refus 4 te demande Ma « untdas », et c*ux> 
d •rieunent ds euiispiauii lauf ltete d* vrngt-

radicaux et de onze des leurs. Petite 
aon que chacun appréciera. 

M O R E L - O O Y E Z 
• O B a X l f t a t t . ret UgKlHli. M, LJ.LL3 

WATTRCLOS 
x viauiaraa, eut 
— Les maanate d* 
mt 4 te dtepooltion 

reasa», au secrétariat du 
médicale gratuite ; ils 

cafet* iiiBlrleate aariaurd 

Ae*tttBfio* *AAf*alèaèra aux 

naiemant du mot* d'avril son 
l e s toi*] 
Distança 
A la recette _ 
part» de deux heures, pour les 
les noms commencent de A A D, 
E A M, et samedi pour te reste. 
a «nregiatré , 

dent 
vendredi dé 

Les causal das décès sont 

vil 
ma. 

culose 
meurs m 
tion, hénterragto 
veau 4. rratèndla* 
chits atone A..*». 
Bffsstions d* fap 

L'éto^ci 

riinrB 
Mi dééès. 

du. cert 

o s 10, caacjer et 
rnenmgrts sMÉrpto 1 
et *am*iuto*m«nt 

i^AutoSI 
îré S. dtevrî 

BÂton 1, 
dèellrei senlle t, autres maladies t. 

Detanan de la Jeunesse M Frano*. — Dl 
manche prochain, 10 courant, de ente heures 

K f e dn'lutoau * C m & a î î ^ 
MM. RMépt Joseph et LeJnédé 
uTdouAltea. d e l à brigade de le douane*, de 1* brigade de 
ont armé A l* earrslre Pen-
• Ltors, Vetofletoraa Joseph, 
• A Rounalx, place Psjdltsrbe, 

oek, «al «tait porteur d'an baitot 
, valeur M* franos. 
f* travail. - AUX EtsMitoements 

imann. a Sainto-Matgueriee, un ouvrier, 
mbtor Auguste, M «us, journalier, de

meurant A Wtetteioe, rae Traversièra, IL en 
inani patent do la nutoaiiie, s'est fait des ptetos 
de la rase dorsale palmaire des deègta, Huit 
jours de repos. Docteur Leplai. 

— Mérne usine, un ouvrier ds fours. Casse
ment Ateftens*. m u * J e e i n w s * A l t e u t o n i c . 
44», Grands-Rue. roat AAstoA A to toa»aM Aral 

le repos. Docteur 
- Et enfin, un 

i Auguste, » 
,0*), rue du L _ 
ras droit. Dis: Jours 

ii¥i 

te casant de 
La Bénédiction 

Les cinq prélats donnent ensuite te. bé
nédiction a. la toute ga i «teviant silencieuse 
et recueillie. 

Le clenré entonne le « Te Deutn ». 
l a e t r a u g a * 

qui hafcttuertement étalent matotow sur la 
place Sainte-Croix, étaient cette année dis
simulées dans les rues voisines. 

rm ii i j . eae di»e*————> 
AU MAROC 

PAMA. — TJn télégramme de rwW 
Philibert annonce, que d'après de* 

f aaments télégraphiée par notre ) 
Rabat, crue Moûlay-Hafld a quitté , 

dlolia dimanche, pour se rendre à Knitra. 
D'autre part, le mehaù* de Bagbdadl est 

pa/tie pour s* concentrer A Knitrt» 
%*% m <*%• • i ' 

O-UM sas l ie l ier . H U cSkient 
leur ««* U CtoneUi D*u,i*uiBi 

., ..M, ! e a t e w •' 

r^Aflra,l7r^v\c^ 
urCoéJtean. % -
naene, 17. — Jean 

Vtttesadaete. 
EdouardDhalluin. rae ! 

DéOto. — Paul Vanhoute. »$ ans 4 mois, ea-
baretier, Samt-Liévin. — Léonard Deleenme, 

l ^ j ^ ^ t S U l n » i a a J a n a e ; 

.. ...-T- ... isjaaasaj 

CROIX 
• n oeasAJI InMedèa*. - La» tenèBéa vien

nent de faire afficher des rernerciemenis 
aux Aterteu» q w ont e*u FOnetor ieut 

rdar une confiance sansJijBÛteau pre-

iecteurs erui çnt voté dlmancne pour 

mte1"'tour~A coté de c* placard, i teen ont 
iutre contenant fin appel aux 

aies de 
a Cect 

•Agr TaTOCheH propence ensuit* « n d 
cours dans lequel il fait ressortir que la 
fête solennisé» aujourd'hui constitue trois 
agothaneat : l'anotnéose i*e Jeanne d'Arcv 

FORÇAT REPvtlt 
I T OONDAMNt OS N0UVSAU 

Parte. — Un individu, Ferron. condAm-
nè en 1903 &• six an* de travaux forces par 
te Cour dlMstees ds la Seine-lniAeieure. 
qui • é ta i t évadé de te Guyane et réfugie 
dans la Guyahe-Hollaadauuj, a été con
damné A un an de priton. 

UN BLOO Dk PLOMB TOMBE 
1 mari. — 2 bleesès 

Bordeaux. — Jeudi après-midi, trois ou
vriers de l'usine de métaux Bardèehe-Lar-
ti<me, à Bordeaux, transportaient des blocs 
de métaux, lorsque par suite de l'effondre
ment d'une pile, un bloc de 20.060 kilos 
tomba sur les ouvriers, écrasant Adolphe 
Brc < 4? ans, mari*} sans enfante. 

Les deux autre* ouvriers sont blessés 
grièvement. 

• *%» 0 »** 
M. CRUPPI A LBNDRES 

Londres. — M. Cruppi a prononce, au 
banquet de la Chambre de Commerce fran
çaise, un long discours au cours duquel 
il a affinité le désir du gouvernement fran
çais dm eaartinuer A l'amélioration et au 
développement du bon accueil économique 
qui existe entre »e Royaume-Uni et la 
France. 

te liste rJn»baAiéux ; en* derniers suivront 
cHlftcilernent ce conaeil tottreaeé, car au
cune Place ne leur a été accordée dafis la 
liste de» unifies du second tour. 

L » Un ouvrier d* MAi 
Chartes Dentol, 36 ans. 
u an bras par un caien. 

- -Aux rSartéres rtoWsaistennes, Emile Sque-
dln, 52 ans. rue de Béthune. a reçu en pleine 
pottriaa un Mon A* glace qu'il ctongoeit sur 
un tosabereaa. M jouis de rapoe. 

CROIE. n> DAcèa. - Henri Douera. 6 mois, 
rue de LUI*. 36. 
•- .».'•« * i ».tcto*Aài rn 1 , ,. , , 1 • 

WA8Q0EHAL 
aa aéed. — M. Maurice FlAvet, 1A ans, 

A ruA du Hoir Baanfl. travaillant, A 
l'usine Eycken-Leroy, a été blessé au sied 
par la chute d'une plaque de plomb. Huit 
jours de repos. 

Brûlures. — Un ouvrier de l'usine des Pro
duits chimiques Eycken-Leroy. François rje-
wilde. 49 ans, domicilie au Capreau. a été 
brolé assez grièvement par du sulfure, * 1» 
poitrine et sur diverses parties du corps. 15 
tours de repos. 

LANNOY 
Accident do travail. — Cbe* MM. Deffren-

nes-Duplouy frères, un tisserand. M. Henri 
Lorthtoto, 59 ans, hameau du Quesnoy, d 
Touftlera. s est fait un effort musculaire en 
soulevant une ensouple. Huit jours de repos 
Docteur Partnentler. 

—M. Edouard Deroubalx. 25 ans, rue des 
Remparts, tisserand chez M. Ferdinand Le-
borgUe deecSfidalt d* son m*tier quand, par 
mégarde. il posa le genou gauche sur des ci
seau* droits. Dix Jours de repos. Docteur Par 
SASBBBSU. 

estent tes c W t t o de l'A. L. P. e* ds l'U. 
3 . P. , qui n'ont pas encore fait connaître 
leur tactique de combat. Hier, un coaranu. 
nique nous apprenait qu'il fallait attendre 
les ailtehes, qui rridlquaraiont leurs toten-
tlons aux eseeteurs. Aucun* afficha n'ayant 
ét« uetoééAt i*udi, bien da* gêna «ont iirtri-
g a t è T i t e **aiten*tent A quelque ebose d'iin-
nrévu de la part d'un parti dont la vitalité 
i>*t si raaATiiflqiMinrerrt affirmée dimanche 
dernier T i t o lui prêtent de* enmbinatoont 
parfois évraagos «t toujouro eat» auoua 

Cette eurioMM n'ast-eUe pas l ladtoe d'un 
il] MU:maint ptafond dans l'opinten tour-
auanïotoëT Lto ltoéraïut sont sorti* t*tle» 
ment grandie du ballottage d* oimanebe ! 
*«ffU pour ce qui eut d'orne o*ms>in*teoA 
luspedma, on paat se rassurer : U n y ea 

Les oondtés lihèraux ont déenontré — et 
«n n'a pu bte ceMtoa^Ura^- cîtte « » £ f * J ^ A 
un* Adnunartration munir i pâte dépensier* 
et ruineuse, un Conseil d* « cojnpame* 
anuate e* ineapaèdee ». 

Et ils ont dit aux étocteurii : « Au lteu 
d'un niaira tyran et de consente*» aeaervjsv 
voutez-voufi une vraie assarnhlée délibé
rante ? — une aasemblée tourquennotee. 
où tous te* partis seront représenaf», oA le* 
eampétences de chaque parti diseuteront 
A elêi ouvert vos affaires ? — Si voue vou. 
Lt cela, exiges la Rep**to*nAaitoB Pfupor» 
t'oanclifi. , 

La résultat du premier tour a désaontré 
I'U y avait une majorité d* ToursraennoU 

absotuMame de M, Drcm — majo
rité disparate, mats réelle. 

Au séaohd tout, Je* libéraux n* caanajet 
ront pas leur programme et leur manier* 
de comprendre la représentation de leur 
vilte. Il* vont encore préc,e»teer te Repré-
sefttation proportiotinelle. 

Les comitos radical-socialiste et çeAJBOti* 
vis** ront asfusAe. 

Les iihéraux vont la ptoposer a u * éleci 
teurs. Cent bten simple. 

•lecteurs refuseront de las stovre, 
fis voteront en masse pour les ca 

béraux qui ton* baMtent aaflf tour 

.—«•«a* 
PiMMBstol B* te) ^-^«SM •te »a 

L* lundi 11 mai, A 7 heures et demie, tou
te* tes adhérentes de la Ligue des ditté. 
rente» narotesm de la ville sont invifées A 
a* readse A fitotra-ôanae de la & 
pour v accomplir leur pAterinage 
mate arusneU M l'abbé Delattre. 
d* te U r u e eélèoraxa te Satots-oasase e% 
prononaera une aitecuteon de cunonstoace. 

— A l'OOr 
„ dimanche 
Criek-Slcks > 
Uvaats B te 

" " f ^ e u l no iuTsnes (Brandts Dtrys). - 2. 
Pater aéstto (Sisetermeyer,. Çmaur et solo 
pat M. Jean WUtoux - S. Agnws DM (Dam-
càe). Choeur et quatuor avse aeeompagne-
rfient de violoncelle, contrebasse et orgue. 

— Le* Dames du Vestiaire des pauvres fe
ront la quête au profit de leur oeuvre chari
table. 

liaauas* (Patronage Notre-Dame, rue Fin-de-
laOUetrO, 18. - J e u d i prochain, A 8 heures 
précisas du •oir. la coortreueiinaïadonnée 
pai M. l'abbé DUtoar. sur • U Bretagne >. 

A l'AaaAtoir. — Pendant le mois d'avril, 11 
s été a b a a b ^ animaux d'espêoe boWn» dont 
241 veaux ; 832 animaux d espèce ovine ; 1 
d'espèce caprine ; 6 chevaux. — Une bête a 
été saisie en totalité et 5 en partie, «ant At
teintes de la uiberculQse. • 
Les maHtowro* *Au*ir*M 

L* plu* grand eftals 

11, ru* riaraot. a AU FAIBAN DORt A 

Mort cwAAt* — JeyAi, ver» troto h e u r # de 
l'aprte midi. M. Cartes Dataanay, « ans, épi 
•la», rue Fidèle Lshoucq. s'était rendu en pro-
menadd dans la direction de la Planche lors-

fifat prtsî 'un matetee^lentra à l'eatktelnet 
tenu par M. Casieur et demanda de réther. 
Pendant qu'on se broourolt le médicament, 
M Pelaunay s'affaissa. Des soins lui furent 
pmdtgUAs mais e e l p l todOte, le viefilari a-
valt succoma*. SA mort est due è une affec
tion cardiaque. Il A été ramené A son domi-
eOn, daa* un* voitor* d'amàananse. 

d* travail. - AtoAnd Dehouvrle, 

wi.^nss^.^^ »•. Liocellee, c'est fait un eétert dan* te* reins 
•«* retirant un roateau *e aon taétler. Ls doc 

r f3ïirruennoy lui a preBCrit 15 jours de re-re\i 
p 

extradas. — La gendarmerie de Tourcoing 
a remis entre les mains de leurs collègues de 
Mouscron : Marie Masquelin, R ans, journa
lière, né* à Houplines. réclamée par le Par
quet dTpres pour faux en éeritures privées ; 
Joseph rtoavaels, 24 ans. journalier, né a 
Mont-Saint-Amand et Albert Lilly, 2* ans. do
mestique à Anhentières, réclamés par M. le 
rapporteur près le Conseil de Guerre d'An
vers, pour vol. 

, • • 1 ^ ^ g < A % • 1 , 

La Orande Pliaraawale de France, 1, 
rue Faidherbe, A Lille, pratique toujours 
les prix les plus modérés; elle n'admet pas 
les rabais dangereux qui l'obligeraient à 
sacrifier te qualité aux prix. Son principe 
est de demander au commerce, largement 
entendu et exercé, la juste rémunération 
qu'un commerce restreint et tendu lui re-

A fuserait. A 

^spresrruetoujorgs par une longue 

avoir le droit de passer par l'église de sa pa
roisse avant d'aller reposer dan* le cimetière 
ddsd rffle. 

N6us ne savons dans quel but Monsieur 
Dron a pris cette décision ; en tout cas et com
me toujours elle n'a abouti qu'A plumer da
vantage le pauvre ouvrier murquennois. 

Pour douner une idée de cette mesure odieu
se, 11 surfit de citer rexempre de ce père de 
famille du quartier qui a perdu il y a deux 

8 francs pour 1 enterrement ex 11 
ment du cors* jusqu'au etnmiAV 
de police pQoffienir voir ltTtevée dn^corps' 

Aussi iMaA sommas ton* Bien déetoèa A pro
tester dimancae jnaahata, par notre Soltotoi 

on* anji i ' tn «ne te* otrrriars de* aaarfcs 

V* oraupe d'*a*rt*r« aa «narttor Ad* Prunes. 

tTAT-niVIL Ht tOURdJéJlMAJ 
du y mai 
BsfaAsâlAslIfai TtBirtnlairAea l l lM *tdk 

JnumnjftT rfwxjrwn*?, n w o s 
î î M ^ i W i D a S e r r 3 Ô n U " 
lari* *iiDnchetoto Angusta, 

67 
„ ans 
Léon 

Crrlmanprm Marie;. A ans. rua Col 
, s mots, nie M 

- « W A H V 

rHOtrUATIIIE FAUtlB. 

HALLUIN 
141 aOvtUTIM OR BALLOTTAne 

Dimanche prochain, les électeurs de la ban
lieue devront voter a nouveau pour élire les 
conseillers du Mont et du Coloras, Les mê
mes candidats libéraux a* représentent. D ne 
leur a manqué que quelques voU pour être 
Mus dimanche dernier, aussi leur étoction ne 
raU d* doute pour personne Lés radicaux ont 
ir-au vouloir s'allier Avec te* snrisWsna. tes 

au profit 

pro

trouve : avant tout D doit être vertueux, bon 
et «baritable ABvfn Mut le mono*, plus ai
mable envers toux qui paraissent lui témoi
gner du dédalh. , 

fin Urminarg sa belle causerie, il a exprimé 
su n*X de tdV UBtoetéOairat, des téiiciu 
tidttl I l ' u n del fBettbrlB dé 1« Commission, 
M. bouts Dsauisaani, A l'eaaaaaan d* son pro-

^ " l o M a u î a a ensuit* éte Urée 
des membre* de ta soriétè. 

MeM}yA0t4dBjM*vejjuABa. 
cheus, a dix *aar*a> cèrésr* 
patriotique avec panégyrique de Jeaâne~3r\r.; 
par M. l'abbd Boute, OtelBsseur an Collège 
de Tourcoing. 

Pendant la messe, chanté* par M. l'abbé 
Castelnot curé, l'Harmonie des France exé
cutera queaque* beaux morceaux ds etreons-

JoMtt Brterna, allegro - TBwfat. œ Be-
noist. — Prière et Invocation, de Weber. — 
March* Héroïque, de Jsxun-Joubart. — Joyeux 
ïletour, de Furreot. 

A rtssue de la Oranendesse. M. Albert Ti-
betghteft. dirastouT ds la Chorale Saint-Fran
çois fera entendre quelques stances en l'hon
neur da Jeanne d'Arc 

Les membres du Comité Catholique sont in
vités à prendre pteee tmmédlaietiiBUt derriè
re la musique. 

nsnanres 

ULLE 

X 'itu^dWoAlfi^ q«4 ont 
ment aux 
sant tes défenseur* de 
seil rnuntoipsJ 

n est A remarquer q 
cal n'aatote ni te 

candidats li-
"" «t 

les électeurs, ftWM l'ont fait 
nier ceux du Centre, sauront 
qtrBs ne veotont pas d'eux. 

en s* fai-
" su Con-

icun eandirhit rae> 
if te Coteras Aussi 

tour pnsnrar 

Daston^as!<carS 

ROMCQ 
LE SORUTIM D E BALLBTTACE 

b ^ » ^ ? m o n M w *s8ruu? d 

Mbdraœf. Cesont MM. Albe 
los Conatone et René S ix 

Les candidats seront élus a uns belle majo-
risi. 

Les radio SUT sont taUeenent elteiiéj de leur 
n* 
en 
as* 

socialistes et ceux-ci ont subi un tel' échec le 
^ny 'J^ ' t t tour faqt du eouraejs pour eaar s* 

L** travaux du inaanBs néeess fiant l ^ -
trér du géomAlre dan* tout** te* preprié-
tAs, maisons, jandios, ei«^_ ladmintotra-
tion compte sur le bon esprit das habitants 
puur réserver bon accueil A ce fonction» 
naire qui se fera uh ' devoir de recevoir 
toutes les observations concernant le» lu 
mites, haies, fossés, murs mitoyens. 

Ç* travail, tout A r»VBBi»*Y d** prop* 

t9m 

es et 

"nsn 

^ d ^ y g U , «ru 
intéressés n* mAoqaeronl pu* de donner 
au géomgtrn. fCmteiBiiteUé de la Mairie.) 

' 1 ea»e>e>v»> 1 i 

MOUVAUX 
SCRUTIN OE BALLOTTAGE BU 1* MAI 

Chers Compatriotes et Amis, 
Tous nous avez donné d, 

que de confiance qui nous 
eesuy i Mans les abstcntionnlsteB, nous étion 
toi» élus au premier tour I 

HApabttcains convaincus, vous avez manu< 
par votre vote au* te Dvapaaa tfteotor* était 
en bonne» mains, f Vau* ne te livratex pas aux 
adversaire* coalisés contre nous t 

Plus résolus, pins disciplinés, plus unis que 
Jamais, vous voterez sans ratures pour ceux 

«Moût. 
Nous voulons appuyer de toutes nos forces 

l'extension du commerce local. Les contribua-
btee et patentés de la Ville se rappelleront 
qu'avant tout, nous ne sommas pas des poLiti 

n e — 

claie semblables A oelies «ni existent è Hou-
baix et dans la région, leur prouveront que 
nous voulons dOfeadre efficacement leurs Inté
rêts matériels. 

Les chers ouvriers de Mouvaux savent qu* 
tobte noire affection leur tot acquise : notre 
passé l'a prouvé surabondamment. 

Pour eux, nous n'avons pas hésité è vouloir 
lee décharger d* sente i—intouUun an tatoaat 
supporter la différence par lés riches. 

Pour sua, aoas naus sommas Maejlwi I 

prix ! 
Nous voûtons, l'éclairage daa rues le matin 

ri hirer ! ri obtenir celui des unarUars déabé-

ponr 
-7 Notre C 
d'être cons-

ivres puissent 
te médecin qui leur plaît 

du Bureau de bleofaisance I 
de chômages est à la veille 

tuas, nous en donnerons le projet 
a réunion du Conseil municipal. 
cette belle œuvfe sociale et dêmo-
' ^ CT9et0D£ d'autres non moins 

__ de Mouvaux, sous f 
sage, érâ£tiéf, prudente et 

revivra les beaux jours de liberté, de travi 
de naix et de sotMarité sociale ! 

Allons dan* tou* a u urne*, eoevs amis, 
f f^rto irauèm^àA*»»** •oaJr^ « l | l i B ï l 1 

Henri Batatilé. Orner Debtock. Gustave Le-
houcq, Henri Montaigne, Cyrille Dœur-
mont, Félix Fromont, J.-B. Lepers fils, .-v. 
Lecomte-Dubar, Arthur Andrteux. Benja-

,min Delval, Auguste Oallois-Verbruge, L. 
Grimonpont-Gadenne, Jules Lecroart, Geor
ges Lefehvre, Louis Lefabvre. Alphonse 
Lemaire fils, Louis Masse, Ferdinand Mu-
teau, Désiré Odoux, J.-B. Poissonnier, Al
fred Serrier. Noël Tanghe, Ursmor wa-
gnon, candidats républicains. 

< ee*A*toe«na* 
• l a Aaud* France s. — Mercredi soir, les 

membres de la Jeunesse Catholique ont tenu 
leur réunion du mois au Patronage Saint-Jo
seph. Le président, M. Louis Lefebvre, assis
tait é la réunion, ayant près de lui les au
tres membres de la Commission. M. Dateur, 
directeur du groupe, a pris la parole pour re
mercier le» « Jeunes • de l'empressement 
qu'Us avalent apporté a faire partie du cor
tège eucharistique, qui serfc organisé le lun
di de la Pentecôte. Ensuite il a rappelé ce 
que doit être le Jeune homme catholique, 
pour faira la bien dans le milieu où il se | 

Les nvaranres da te Jwiaaaa Cathonque sont 
prié* de vouloir bten se mettre près de tour 
magnu-kru* drapeau, arbore A coté de ruutei 
du Sacré-Craur. 

1 er» FRANC» par MOIS 
^ BtoTcaaatoa A* 

fULLEZ, », rn 

m EHFAnT M OAtEB AAtt 
BOOS L t TBJUarWJrV 

On t^W^p* de tramêray, qui aurait pa être 
mortel, s'est prodtot bise, à une nsUr* et oe-
mte, sur la route du PantMcpuge, en tacs de 
la tortoe Le»n*are. 

L* car a vapeur vernit im* Frejfngnisn. 
Doux jeunes vètodaBasatto •naifiil dans le 
rnem* sens : run creux, ActuDe LemaJr». 12 
ans, pédalait sut te ttuatoir ; rautre. lrénée 
Csstoti, 11 ans, sarvatt te ara*»Troote Ce der-

^ T t t r a n b A ^ / d e ï ^ b e | ^ r . a 
..„, uswdnrrl qaeaA ble7*tene étott proje 

tée à quelques mètres plus loin. Le tramvrav 
stoppa aussitôt ,et reniant, blessé aux deux 

ranapart* casa tan, «n tac* du 
lerce. 

reçut les soins des docteurs Marn'le et 
ToffarY Irénée Carton A te cutsAe gauche cas 
séa un* laïcs*m au dessous du genou drail 
et U Août An pted drait éorato. 

OUNKEftQUE 
L E G É N É R A L D A L S T E I N 

Us getoarAl Datetefft, gouverneur miii~ 
toaro da Parla, président dn Conseil asjaé-
rtour de te fuériaj eot arrivé A Duniterqu»' 
mercredi soir, à 6 h. 22, par le train spé
cial dp marché de Lille. Il fut reçu & la 
gare par M. le ejénéral BaeU, gouverneur 
i * DunJaesqua et phiMwira officiers supé
rieurs. Il se fit immédiatement conduira* 
A 1' « HjDtel des Arcadas », où te drapeau 

tegArMral a 
_ B*BSSBSB f t r rstepeanaete 

te* soidate itotent en tanaa de 

avait été hissé. 
Jeudi malto, A sept heures, 

pasné la roses* des troanea w r 
Jean-Bart ; tes soidsis étalant 
mohiltoation, avec outils, sans vivras. Apres 
te défiïe'T le drapeaii fut rocttrjdirlt au (tonn
elle de M. le colonel Pares, rue Thlens. 

A hait hanrae et stemie, l'inoaocteur. très 
satisfait, a reou dana te bureau du gané-

colonels du HO, de rarnrlsrie et cru *enaf. 
A neuf heuras et deante, U a entoldé une 
réunion de la Commission d* dééenae, à 
laquelle assgnait égaiemant M. L* Bas-

à 11136 Dv**V6 Ct BsBatti*?/ 
le (rendrai Datotoln a quitté, en aalrsaibAV. 
P « Hdtei das Arcades » et, a«co*apagnA d* 
MM. te* colonels directeurs de rartflterto 

s'est rendu au nouveau tort da 

iitsaA aw 
On enfant As * ans l/T, a*»i-

au Pane de-to MsnAn*. ttoxafis os M r» a n s 
revu. Adolphe Preaman parie l'Angtats. 

ta *^«^^^e'l^^fiy^^ 
reconnut Vs cadavre <T\m pauvre 

., JoÔVfoBrSeud. M An*. oomscOtTaana 
m » mansarde de la rpaUe *js.n« torauea 

tJSiaa^ear te cafiara* A te Moagne, On At-
^ de Julien rtoautoana A une son-

DNnON RlUiftlPOimU GORltE 
Pour guérir rentdement Us araauiaUons. 

l'enSoeftent, U fatigué de la VolxTles «n«i-
ne*. tes^cntementelle la #»rga,la toux s*. 
^he d'irritation, faites usage das tablettes da 

daLpeate A* 1 fr. 36 adrees* A H- BEBTHIOT. 
rue das Lions. U. A Paria 

* j * * * * A » 

DOUAI 
V I L L E R S - A U T E B m e 

BAOABJtn ÉLECTORALE 

La Journée des élections a été marquée par 
de regrettantes incidents. 

immédistemect après la sccBlamatioa da ré 
«"Me;, l'adjoint M- DelvaJU réélu avec la liste 
d'opposition, fut frappé par nne bande de éàx 
indi vtods qui avatont f ait Intjatten daa* to 
bureau et qui s* trouvaient dans un état de 
vive surrexcitation. 

M. Richard Letosutaor oui vas*» d'être élu 

i M u » & n raâtoVrmfw r̂S1 
nés le frappa au visage avec un coup-de-poing 
aia*rii;a,lii taadif eus, to* aej*ta» aaaharaaisnt 
snr lui avec la dernière férocité. 

Quand U put être arraché da* mains de ses 
un ftrtaminfT^fffTlf dans un état teuientoMe. 

1 • aaeava t S'*eAv» • ••• . . . . . 
OAMBRAl 

Un noyé. — Jeudi, vers une heure 174 de 
l'après-midi, l'éciuator dé aarvlee au port Can-
timpré aperçut un corps flottant dans l'eau, 
non loin du pont da énerarn de fer de Mar-
flutou, 

ttafaené sur U berce, le canavne fat reconnu 
pour Aire catoi de Hubert Legraad. nmrécaal-
tsrraot, i s n a s . 

Le malheureux hâbitail dOrnièrentent la 
ir son Ôz>-
•x depuis 

donnait fréquemment A te ton, & lMtke 
«tte renne a* un aan 

«as les «anttotitl 
conduit A te Mort Org»a. 

T R O I S V I L L E S 
Un aras* terrible a éclaté sur Trol»-

villes, mardi, 4 9 heures du soir. Lf foudre 
est tombée sur le clocher de réglfse e t a 
occasionné des dégâts assez considérables. 

L'édifice est assuré A deux compagnie*. 

L'ASTHME H LE CATARRHE 
A l'Académie de Médecine 

G— Se* a 
ites sorte» rrai 

ou oetarrne. 

Le savant 
[uil existe 

nerveux et l'asthme cardiaque, tous cAJfacté-
rlaés par des ace*e doppiéastoa, d'étouffé 
mant, de suffocation, de toux. Ajoutons cas 
le seul remède soulageant instaideratoasat et 
guérissant progressivement est la Pondra 
Louis Legras, qui a encore obtenu te plus 
haute récompense a l'Exposition Universelle 
de lyoo. L'ne boite est expédiée contre mandat 
de 2 fr. in adressé à Louis Legras, 139, bou
levard Maeeuta. à Paris. 

pfoaor.ee

